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360 R. Cappi

Ci sembra che l'uniformita della tubercolina sia un fattore importante per un'effi-
cace esecuzione della lotta antitubercolare in un paese. Decisive sono la cura e le cono-
scenze del veterinario incaricato di eseguire le prove tubercoliniche.

Se finora abbiamo omesso di esprimere in cifre il valore della tubercolina «S », e

perche ne fummo impediti da differenze apparse troppo grandi di valutazione e perche
pensiamo che nella pratica una precisazione eosi pronunciata non e stata finora ritenuta
necessaria. La cosa piü importante e che si dispone di un preparato sicuro che negli
animali tubercolotici provoca delle reazioni caratteristiche mentre in quelli esenti da
tubercolosi non causa quasi mai reazioni aspecifiche.

Summary

The experiences in Switzerland during the control of tuberculosis in cattle demonstrated

that the tuberculin « S » fulfils the needs of the practice. The preparation according

to a certain method gives sufficient guarantee for constancy. Therefore the official
is restricted to the statement of non-toxicity in the usual dosis and whether it produces
in corresponding dilutions cutaneous reactions in the tuberculous guinea pig equal to
those of a standard preparation containing 20 000 tuberculin units.

The uniformity of tuberculins is of highest importance for the eradication of tuberculosis,

and the knowledge and carefulness of the tuberculinizing veterinarian as well.
It was not intended to express in figures the value of tuberculin « S » because of

appearantly to great differences in the evaluation and because a too far going precision
not being necessary for practical purposes. The chief point is a reliable preparation
giving characteristic reactions in tuberculous and no specific reactions whatever in not
tuberculous cattle.-
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Le veterinaire cantonal et les veterinaires praticiens face
au probl^me de la lutte eontre la tuberculose bovine

Par R. Cappi, veterinaire cantonal, Sion

Au terme d'une mission fertile en evenements varies il n'est peut-etre
pas inutile de jeter un regard sur le chemin parcouru, de faire le point des

epreuves vecues et d'en tirer quelques le9ons.
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1. Une lutte?

Oui, dans cette entreprise d'assainissement tuberculose on peut bien
parier de <<lutte». Ce mot est riche de sens et si dans le cas particulier il ne
signifie pas l'emploi de la force brutale, il exprime bien l'idee du combat
que nous devons livrer par un ensemble de dispositifs et par le risque aussi,
ä de redoutables ennemis de l'homme et de l'animal.

Dans cette «lutte» le veterinaire cantonal et les veterinaires praticiens
se trouvent en premiere ligne et egalement exposes. Leur sort se confond
aussi bien dans l'ombre que dans la lumiere et aujourd'hui nous ne voudrions
pas citer le premier sans faire mention de ses collaborateurs et sans les asso-
cier etroitement pour le meilleur et le pire ä cet evenement d'importance.

2. Des dßbuts de la lutte et de l'offensive sur le terrain psychologique

Des 1944/1945 l'assainissement commence activement dans la plupart
des cantons. Au debut, les operations se deroulent sur un terrain difficile
et parseme d'obstacles.

Le veterinaire cantonal qui rencontre maintes occasions de se familiariser
avec la mentalite de nos agriculteurs comprend qu'il faut d'abord porter
la lutte sur le terrain psychologique. En effet, le proprietaire de betail n'est
pas en toutes circonstances friand de nouveaute. Or, la tuberculination du
betail represente ä ses yeux une innovation qu'il juge de prime abord
dangereuse pour l'existence de son cheptel bovin et consequemment pour
l'etat de ses finances. Beaucoup restent sceptiques, parfois hostiles et se
demandent meme s'il ne s'agit pas de mesures propres ä redorer le blason
des veterinaires praticiens.

Mais, si le paysan ne s'engage pas sur une voie nouvelle sans reflexion
et sans objection, il est aussi, de nature, tres curieux. II desire savoir pour-
quoi l'on fait ceci ou cela. II veut mesurer jusqu'oü le menera l'accord
qu'eventuellement il vous donne et il ne manque pas de formuler ses

reserves, de poser ses conditions.
De plus, il n'est pas toujours facile d'obtenir d'un individu qu'il veuille

bien sacrifier son interet particulier a l'interet general. Et, justement la se

trouve l'un des aspects essentiels de tout le probleme. Pour des raisons
d'ordre hygienique, d'ordre economique, pour favoriser l'exportation du
betail et des produits laitiers, l'interet general du pays exige que la lutte
contre la tuberculose bovine soit entreprise sans tarder et menee jusqu'au
succes.

Mais cet imperatif ne convainc pas tout le monde, ne force pas toujours
les adhesions, ne supprime pas les discussions et les controverses.

De leur cöte, des la campagne commencee, nos autorites, nos agriculteurs

jugent de la valeur de Faction officielle ä la mesure des resultats
obtenus. Les uns et les autres demandent des succes rapides et complets.

30
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Fort heureusement, les experiences se rivelent favorables et progressivement
elles demontrent ä l'evidence l'efficaciti de la methode.

Mais, meme si les critiques et les oppositions s'attenuent ou disparaissent
avec le temps, le vitirinaire cantonal et les veterinaires praticiens doivent
fournir un effort de tous les instants pour tenir les proprietaires en haleine,
empecher les fausses manoeuvres et consolider les positions acquises.

A part une mefiance et une inquietude tres comprehensibles chez nos
agriculteurs on doit compter aussi, en maints endroits, avec une autre
difficulti de taille: celle qui provient de la multiplicite et de la dispersion
des petites exploitations ainsi que de l'etat exigu et insalubre des etables,
surtout ä la montagne. Ici, il est tres difficile, sinon impossible, d'appliquer
toutes les mesures et en particulier de separer les reagissants des sujets
indemnes. En outre, nombre de proprietaires n'attribuent qu'une importance

relative ä la prophylaxie et ä la disinfection des etables. Et cependant,
on s'en rend compte rapidement, il ne sert a rien d'eliminer simplement
les betes tuberculeuses et de negliger de parer aux conditions hygieniques
defectueuses qui ont permis ä la maladie de prendre pied dans 1'exploitation.

Ainsi, apres avoir fait comprendre aux interesses pourquoi on doit
sacrifier le betail reagissant, il faut aussi arriver ä leur faire saisir toute
l'importance des mesures d'hygiene et de disinfection, de recrutement
d'animaux indemnes, etc.

Le vitirinaire cantonal et les vitirinaires-diliguis, sur les ipaules des-
quels repose la responsabiliti de la lutte ä entreprendre, sentent tres bien
qu'une fois celle-ci bien priparie sur le terrain psychologique, le succes en
sera assuri.

Des le dibut, ils payent de leur personne, parcourant monts et vallies,
donnant successivement dans chaque commune des conferences d'orienta-
tion, diblayant et priparant le terrain pour Taction qui va commencer.

II nous est agriable de constater aujourd'hui que ces pricurseurs n'ont
pas dipensi leur salive en pure perte, mais qu'ils ont su communiquer aux
propriitaires de bitail la confiance qui les animait dans le succes de cette
difficile entreprise.

3. La mobilisation ginirale

Et, un beau matin des annies 1944, 1945 ou 1946, suivant les cantons,
le vitirinaire cantonal mobilise tous les vitirinaires praticiens demandant
leur concours entier et absolu. Nous n'irons pas jusqu'ä pritendre que cet
appel est accueilli partout avec un indescriptible enthousiasme. On se heurte
ä de ligeres ou solides riticences, et certains arrivent avec un peu de retard
ä l'appel principal. Malgri tout, la troupe est compacte, dicidie, les opi-
rations peuvent commencer...

Mais, nous comprenons les faiblesses et les hisitations, car quelques timides
essais effectuis pricidemment donnent dijä ä certains vitirinaires-diliguis
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un avant-goüt de l'accueil qui attend les executants du programme impose:
ce ne sera probablement pas toujours une reception «a bras ouverts»!

En effet, des le debut des operations, les veterinaires se trouvent en
contact avec differentes categories de proprietaires. II y a les « enthousiastes »

qui vous serrent la main si lors du controle vous ne trouvez pas de reagissants
dans leur exploitation.

II y a «ceux d'en face» qui possedent une ou deux betes ä eliminer et
qui vous declarent tout simplement que vous faites un sale travail. II y a
«les roublards » qui rient sous cape en songeant aux subsides «qu'onrecevra».

II y a les «intellectuels » qui discutent ä perte de vue sur la base legale
de Taction et sur l'inanite du Systeme de lutte. Ce sont les memes qui
declarent que le veterinaire ferait mieux de se soigner lui-meme plutot que
de venir contaminer le betail, si au moment de l'examen clinique le mal-
heureux a un leger acces de toux!

II y a enfin - et c'est le plus grand nombre - ceux qui font preuve de

beaucoup de comprehension et de bonne volonte, appliquant des le debut
toutes les mesures et ne se laissant arreter par aucun obstacle, si grand
soit-il.

Ainsi, pendant des mois et' des annees, le veterinaire cantonal et les
veterinaires praticiens vivent en etat d'alerte permanent. Toujours, des les

operations de tuberculination commencees, l'effervescence est grande au
village: sur les places publiques, dans les cafes, meme chez les particuliers,
dans les reunions, on n'entend plus causer que de tuberculose bovine. Avant
meme que les resultats soient connus, chacun fait des pronostics et les
commente a sa fa9on. On passe au crible de la censure chaque geste du
veterinaire et chacune de ses constatations. On emet des appreciations, on
porte des jugements, on cause beaucoup, mais tout ce que Ton dit n'est pas
toujours conforme ä la verite. II ne faut done pas s'etonner si certains faits,
certains resultats rapportes de bouche en bouche et interpretes au petit
bonheur finissent par etre totalement deformes et deroutent parfois les
proprietaires bien intentionnes mais mal conseilles et mal eclaires.

4. Le dßveloppement de la lutte ofticielle

Les considerations qui precedent donnent une idee des difficultes au
milieu desquelles doivent se debattre les organes charges de la lutte contre
la tuberculose. Le controle de tout 1'effectif bovin d'une commune ou d'une
region ne peut se developper sans soulever maintes objections et critiques.
Les unes sont formulees par des gens de bonne foi, mais insuffisamment
documentes; les autres par des personnes qui eprouvent le besoin de com-
battre toute innovation et en particulier tout ce qui revet un caractere
offieiel.

Mais, malgre les obstacles, l'effort est soutenu. La methode se revele
excellente et Taction progresse d'une fagon reguliere et satisfaisante. Au fur
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et a mesure que les semaines, que les mois passent on constate insensiblement
le recul de l'ennemi. Bien des resistances tombent. Les veterinaires officiels
trouvent chez la plupart des agriculteurs un accueil moins reserve. Bref, au
fur et ä mesure qu'on avance, la respiration se fait plus facile... on commence
ä «sortir du tunnel»! On sent partout que dans un avenir assez proche
Faction entreprise va exercer une influence decisive sur la situation generale.

Dans le cadre de ce memoire, il ne nous est pas possible de rappeler tous
les faits qui marquent cette periode et qui pourraient caracteriser le com-
portement du veterinaire. Nous dirons seulement que le travail des tuber -

culinations, contröles, examens cliniques, impose aux praticiens non seulement

un surcroit de travail mais surtout une discipline stricte et parfois
harrassante. L'un ou l'autre ont de la peine ä s'y adapter et au lieu de mettre
la main ä la pate ils trouvent plus confortable de remplir les fonctions de
juges et de critiques.

Ceux savants au travail

D'ailleurs, au cours de la campagne, le veterinaire eonfiant dans la sürete
de la reaction ä la tuberculine se trouve aussi parfois devant des imprevus:
par exemple les reactions douteuses et atypiques. L'eclaircissement de ces

exceptions donne lieu ä bien des discussions. Et en tous cas il met le prati-
cien en face d'un probleme parfois difficile ä resoudre: Une auscultation si
minutieuse soit-elle, et si complete que soit une visite generale, il ne declare

pas sans une grande apprehension qu'une bete est ou n'est pas tuberculeuse.
Car il sait qu'un patient ä reaction douteuse, mais chez lequel un foyer
tuberculeux existe, si minime soit-il, peut a la longue reinfecter tout un
cheptel assaini.

II sait d'autre part qu'ä l'abatage succede l'autopsie.
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Aujourd'hui, a quelques annees de distance, il est interessant de se reporter

aux autopsies du debut et surtout ä l'atmosphere passionnee qui les
entourait. En effet, on veut assister a l'autopsie comme ä un film «ä

suspense ». Bien avant l'arrivee de la victime, l'abattoir se remplit d'un public
avide de s'instruire sans doute, mais aussi dans le secret espoir de pouvoir
eventuellement jouir de la deconvenue du praticien charge de l'operation.

Qu'ils sont bienvenus ä ce moment-la les beaux abces, gros et dodus;
visibles sans microscope, preuve patente que le veterinaire ne s'est pas
trompe. Mais aussi quel silence penible si ce dernier ne parvient pas ä de-
couvrir dans un minuscule ganglion bien cache des traces de cette fameuse
tuberculose! On se retire, on se pousse du coude: «Le veterinaire n'a rien
trouve.»

Tout cela demontre l'importance d'une autopsie. Aussi le veterinaire
cantonal porte-t-il a maintes reprises l'accent sur l'obligation pour chaque
praticien d'apporter a l'execution de cette operation un soin tout parti-
culier.

Lä-hauS sur la montagne

II faut bien le dire aussi: certains bouchers jouent, lors des abatages, un
role qui contrecarre les efforts des veterinaires. Plusieurs d'entr'eux, qui
ne pechent pas precisement par exces de modestie, entendent prouver au
profane qu'ils en connaissent autant, sinon plus, que l'inspecteur des viandes
en declarant faussement que telle bete abattue ne presente absolument
aucune lesion tuberculeuse.

5. Resultats et conclusions

Progressivement le nombre des troupeaux reconnus sains augmente et
les zones indemnes de tuberculose s'etendent. Les sacrifices consentis com-
mencent ä porter leurs fruits. Des 1949/1950 la bataille est gagnee et la foule
des adversaires, des hesitants, des retardataires rallient le camp des com-
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battants. Chaque annee de nouveaux cantons sont assainis et l'extirpation
complete de la tuberculose bovine est aujourd'hui, non plus une chimere,
mais une realite.

Pendant longtemps, non seulement la tuberculose bovine a cause les

plus lourdes pertes a nos agriculteurs, mais eile a menace directement et
dangereusement la sante de nos populations et surtout de nos enfants. Or,
malgre les progres de la medecine, la tuberculose humaine reste encore
ä l'heure actuelle une maladie redoutable qui choisit ses victimes quelquefois
brutalement, la plupart du temps sournoisement et dans toutes les classes
de la societe. Et, qui peut evaluer la somme des souffrances physiques et
morales qu'elle entraine non seulement pour le malade, mais pour son
entourage? Le lien entre la tuberculose bovine et la tuberculose humaine est
devenu trop evident pour qu'on puisse essayer de lutter contre l'une sans
combattre l'autre. C'est pourquoi, au triple point de vue humanitaire,
social et economique, l'elimination de ce fleau, la tuberculose bovine, est
une magnifique victoire. Meme si eile a coüte eher ä remporter, le resultat
en vaut la peine et constitue en fin de compte un benefice qui ne peut
s'apprecier seulement ä prix d'argent.

Vaches indemnes de tuberculose, veritables phenomenes qui supportent egalement le vent qui
souffle du glacier et la chaleur torride de la plaine.

Au stade initial et en cours d'execution, la lutte contre la tuberculose
bovine, comme toute lutte contre les epizooties, represente un probleme
extremement complexe. Elle exige de la part de celui qui la dirige une
connaissance approfondie du probleme, une vue d'ensemble qui lui permette
de faire face aux situations difficiles, une tenacite a toute epreuve pour ne
pas se laisser decourager par des insucces passagers et enfin un veritable
amour pour la cause qu'il defend, ce qui en definitive n'est pas autre chose

que du pur devouement envers la collectivite.
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Elle exige de ses subordorines le tact necessaire pour amener les proprie-
taires de betail ä voir en eux non pas les executeurs des hautes oeuvres,
mais un ami qui du mal veut faire sortir un bien. Elle exige d'eux aussi une
confiance totale dans Tissue de la täche qu'ils ont entreprise et le courage
necessaire pour la mener ä chef. Elle exige d'eux enfin un serieux absolu
dans le travail et une conscience sans faille dans son execution.

Ces exigences ont ete remplies puisque la bataille est gagnee et le resultat
acquis. Tout ceci est bien a l'honneur de la profession veterinaire.

Quand, l'automne venu, le vigneron entoure de ses ouvriers - ceux de
la premiere comme ceux de la onzieme heure - contemple sa vigne dont les

ceps ploient sous le poids des belles grappes de raisin dore, la satisfaction
qu'il eprouve le dedommage largement des efforts qu'il a faits et des fatigues
qu'il a endurees.

Quand, de 1950 a 1960, nos veterinaires cantonaux et nos veterinaires
praticiens ont pu declarer les cheptels de leur canton respectif indemnes de

tuberculose, ils ont prouve qu'ils avaient vu juste et ils ont re9u la recompense

meritee par un travail bien dirige et par les sacrifices consentis pour
le bien du pays.

Zusammenfassung

Der Verfasser schildert die Rolle der Kantons- und der praktizierenden Tierärzte
bei der Bekämpfung der Tuberkulose. Er geht besonders auf die psychologischen
Schwierigkeiten ein, die zu überwinden waren.

Riassunto

L'autore illustra nella lotta antitubercolare il ruolo dei veterinari cantonali e di
quelli praticanti. Egli si addentra in particolare sulle difficoltä psicologiche che si
dovettero superare.

Summary

The author describes the role of the cantonal veterinarians (district veterinary
surgeons) and of the practitionars in the fight against tuberculosis with special
reference to the psychological difficulties which had to be overcome.

Service veterinaire cantonal et Institut Galli-Valerio, Lausanne

Intoxication chez le chiot par un insecticide ä base
d' hexachlorocyclohexane

Par H. Burgisser

Les insecticides de contact, 1'hexachlorocyclohexane en particulier, sont
consideres, aux doses utiles, comme inoffensifs pour l'homme et les animaux
ä sang chaud. De nombreux travaux rapportent cependant des cas d'intoxi-
cation accidentelle ou experimental chez 1'animal.


	Le vétérinaire cantonal et les vétérinaires praticiens face au problème de la lutte conre la tuberculose bovine

